
L’UNITE DES CHRETIENS

« Père je veux que là où je suis ceux que tu m’as donnés soient aussi avec moi, afin qu’ils

voient ma gloire, la gloire  que tu m’as donnée, parce que tu m’as aimé avant la fondation

du monde » 

Jean  chap. 17v24

Ce rassemblement que nous vivons ce matin, est placé sous le signe de l’UNITE, de l’UNION

avec ceux et celles qui sont nos frères et nos sœurs dans la foi en Jésus-Christ, et ce par delà

les différences de communautés auxquelles nous appartenons les uns et les autres.

Jésus se réfère ici au moment où tous ses fidèles et authentiques disciples seront enfin

rassemblés dans son Royaume céleste et éternel ; pour être témoins, bénéficiaires  et

participants de la gloire qu’il a reçue du Père.

Là alors, sera réalisée l’unité parfaite, les divergences seront effacées, gommées…nous

serons parfaitement, totalement et définitivement unis en lui.

Ce sera en fait, une grande, une immense réunion de famille, la famille de Dieu, lorsque

l’Eglise dans son universalité sera recueillie auprès de Celui qui en est la tête, le chef : le

Christ glorifié.

Pour faire partie d’une famille, il faut :

- soit avoir été généré par le même Père

- soit avoir été adopté

L’espérance chrétienne consiste justement dans une adoption : Romains 8 v15 : «  Vous avez

reçu un Esprit d’adoption par lequel nous crions : Abba, c'est-à-dire Père » . Et cette

espérance consiste également dans une régénération : Jean 1v12 : «  A ceux qui l’ont reçu, à

ceux qui croient en son Nom ; il a donné le pouvoir de devenir enfants de Dieu, lesquels

sont nés non de la volonté de l’homme ni de la volonté de la chair, mais  de Dieu »

C’est cette même régénération que Jésus évoque dans son entretien avec Nicodème (Jean

chap. 3) quand il parle de la nécessité de « naître de nouveau». Ce n’est pas un rite, une

cérémonie qui produit la nouvelle naissance, on ne la reçoit pas par héritage familial,

culturel, ni même religieux.

Ce terme a été parfois galvaudé, quand on fait référence par exemple aux   « born again »

américains. Certains ont voulu y puiser un argument politique ou même électoral. Il n’en

demeure pas moins qu’il s’agit là d’un point important de la doctrine biblique.



Pour que cette nouvelle naissance ait lieu effectivement, il faut qu’il y ait la double action

de l’Esprit et de la Parole de Dieu. Dans  Jean 3v 5, et v6 il est question de: «  naître de

l’Esprit » et dans 1 Pierre 1v23, il est question d’être « régénéré par une semence

incorruptible : la Parle vivante et permanente de Dieu »

Pour que cette double action se produise, il faut donc recevoir Christ ,Celui qui est « la

Parole faite chair » : Jésus : Jean 1v12 : «  A ceux qui l’ont reçu… » Recevoir Christ, c’est

accepter son enseignement ,son message. Et son message est le suivant : «  Repentez vous

et croyez à la Bonne Nouvelle » : Marc 1v15.

Se repentir, c’est changer de mentalité, se remettre en question, confesser notre état de

pécheur, s’en humilier devant Dieu en désirant renoncer à ce que nous savons être contraire

à la volonté de Dieu.

Croire à la Bonne Nouvelle, c’est croire que Jésus est notre substitut ; il a subi

volontairement à notre place la sanction divine contre la péché (« le salaire du péché c’est la

mort » Romains 3v23). De telle sorte que par la foi en Lui, nous obtenons un pardon total et

immédiat.

Quand ces deux conditions sont réalisées, le Saint Esprit rendant la Parle agissante en nous,

nous expérimentons la Nouvelle Naissance. Et nous pouvons désormais être unis de cœur

et d’esprit à ceux qui ont vécu une expérience identique ; quelle que soit la communauté à

laquelle ils appartiennent.

On peut être unis de cœur ainsi à des gens qui croient que la Bible est la Parole de Dieu, qui

croient à la mort expiatoire de Christ et à sa résurrection corporelle ; qui croient qu’il est le

Fils de Dieu ; qui croient à la nécessité de cette nouvelle naissance, de cette conversion ; qui

croient que le ciel est la destinée finale de tous les rachetés, qui croient au jugement de

Dieu sur les pécheurs rebelles et qui croient au retour en gloire de Jésus-Christ.

La question que chacun de nous doit donc se poser est la suivante : «  Suis-je né de

nouveau ? » Car c’est alors et alors seulement que nous ferons partie de la grande famille

universelle de Dieu : l’Eglise chrétienne . C’est d’autant plus impératif que Jésus dira : «  Si

un homme ne nait de nouveau, il ne peut voir  le royaume de Dieu ». Jean 3v3.
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